
	
  

Cette année, l’Université du Temps Libre offre la possibi-
lité de participer à des activités intergénérationnelles or-
ganisées pendant la période des vacances scolaires. Un
rendez-vous, les mercredis du conte, sera proposé par
Anne-Marie Testa- Rambaud ce mercredi 15 février de 15
à 17h, pour parents et grands-parents accompagnés des
enfants à partir de 5 ans. Un après-midi de rencontres,
de partages de récits et contes et d’échanges. Un mo-
ment de convivialité suivi d’un goûter. / PHOTO DR
‘ Entrée libre, ouverte à tous sur inscription à l’UTL auu0442 180806.

Les mercredis du conte

Aubagne

L’ÉVÉNEMENT

Le vélo à l’honneur
Deux belles épreuves de vélo vont faire d’Aubagne une
ville hôte du cyclisme international. Devant l’Espace des
Libertés seront donnés les départs de la 2e édition du Tour
de La Provence, mardi 21 février, et de la 6e étape du 75e

Paris-Nice en mars. Ce mardi, donc, les passionnés de la
Petite reine pourront assister à la présentation des cou-
reurs, admirer leurs "machines" et vivre en direct le départ
de la toute première étape qui s’achèvera à Istres. À partir
du lundi 20 février, 14h, le stationnement sera interdit de
l’école Antide-Boyer jusqu’au rond-point des Lignères.

Plus de peur que de mal pour
une jeune stagiaire de l’Établis-
sement et Service d’Aide par le
Travail (Esat) des Glycines à Au-
bagne. Elle a été renversé, jeudi
dernier, par un véhicule au ni-
veau d’un passage clouté réputé
dangereux.

L’accident s’est produit en fin
d’après-midi. Une jeune fille
sort de l’établissement pour se
diriger vers l’arrêt de bus à proxi-
mité. Elle est renversée par un
véhicule alors qu’elle traverse la
route sur un passage clouté sous
les yeux de plusieurs témoins.
La victime est une stagiaire ve-
nant de l’Institut Médico Éduca-
tif (IME) de Valbrise. Transpor-
tée par le Smur aux Urgences de
l’Hôpital d’Aubagne, elle est ren-
trée à son domicile sans sé-
quelles.

Ce n’est pas la première fois
qu’un accident a lieu au niveau
de ce passage clouté. Selon les té-

moins, il s’agit même d’un pas-
sage "ultra-dangereux". La visi-
bilité y est réduite puisque des
platanes sont situés en plein mi-
lieu d’une voie où les voitures
circule généralement très vite. Il
s’agit d’un vrai problème pour
les riverains depuis plusieurs an-
nées. Par le passé, l’ancienne di-
rection de l’Esat, mais égale-
ment l’association des parents
délégués, ont déjà signalé le dan-
ger auprès de la Mairie d’Au-
bagne sans qu’aucune solution
ne soit mise en place.

Les témoins de la scène ont
prévenu la direction de l’établis-
sement qui a décidé de réagir à
son tour. Dès le lendemain de
l’accident, Pierre Bezombes, le
nouveau directeur, a relancé la
Mairie et la Métropole sur le pro-
blème. Il espère "une réaction
dans les plus brefs délais" des au-
torités compétentes.

C.L.N

L ’Agence de l’eau, établisse-
ment public de l’État,
sous la tutelle du minis-

tère de l’Environnement, de
l’Énergie et de la Mer, qui a vo-
cation à aider les projets concer-
nant la gestion des cours d’eau,
et nouvellement pour prévenir
les inondations, vient de choi-
sir 66 lauréats qui recevront
30 millions d’euros. Parmi eux,
deux dossiers soutenus par le
Syndicat intercommunal du
bassin versant de l’Huveaune
(SIBVH) ont été primés : le Parc
de la confluence à Auriol et une
étude au complexe Mésones
d’Aubagne (lire ci-dessous).

L’objectif de ces deux projets
Gémapi (Gestion des milieux
aquatiques et prévention des
inondations) est de proposer
un aménagement conciliant le
volet vulnérabilité à la restaura-
tion géomorphologique du
cours d’eau et l’intégration
dans le cadre de vie des habi-
tants.

"Le programme de la zone des
Artauds à Auriol est un exemple
parfait des compétences de
l’Agence de l’eau puisque cette
initiative est déjà actée dans le
Contrat de rivière, explique le
nouveau président du SIBVH,
Christian Ollivier. En effet, les
études sont quasiment finali-
sées. Le but de ce Parc de la
confluence est de conjuguer
l’aménagement des berges de
l’Huveaune, pour rendre aux ha-
bitants l ’accessibilité aux
abords du fleuve et prévenir les
risques d’inondations, et créer
un cheminement piéton entre le
collège Ubelka et l’entrée de
ville". Et Cécile Balestrini, du
service développement durable
et mobilité de la Métropole,
d’ajouter : "C’est un projet qui as-
socie la mise en valeur de l’Hu-
veaune, chère à la Métropole, en
sensibilisant tous ceux qui ont per-
du le lien avec le fleuve, et l’accessi-
bilité pour les déplacements avec
un cheminement doux, le Fil vert
qui est la colonne vertébrale de
notre territoire."

C’est ainsi que l’Agence de

l’eau va aider la commune, la
Métropole et le SIBVH à hau-
teur de 80 % du montant total
des travaux d’un million d’eu-
ros. L’enquête publique devrait
être lancée dès cet été, un arrê-

té pour le lancement des tra-
vaux devrait être pris d’ici la fin
de l’année et une livraison du
parc pourrait être espérée à
l’été 2018, pour les Fêtes de
l’Huveaune.

Le Parc de la confluence
d’une superficie de 30 000 m²
comprendra des espaces verts,
une voie verte avec un accès
pour les personnes à mobilité
réduite (PMR) d’une longueur
d’un kilomètre, des panneaux
de sensibilisation notamment
pour les scolaires, et un bassin
de rétention pour les eaux plu-
viales réaménagé en espace de
BMX.

"L’Huveaune traverse la com-
mune d’Est en Ouest et le Parc
de la confluence se situera sur la
rive droite d’un quartier qui mé-
rite d’être protégé et valorisé
puisqu’il comprend le collège
Ubelka, un groupe scolaire, le
gymnase, le stade, un terrain de
boules, des jardins partagés, des
habitations et la future salle de
spectacles, rappelle le maire Da-
nièle Garcia. Cet espace acquis
par la commune en 2001 a déjà
connu des crues et il est beau-
coup fréquenté par les enfants et
les adolescents. C’est l’occasion
d’en faire un site convivial pour
que les riverains se réappro-
prient le fleuve caché. Un beau
projet dans la continuité de l’ins-
tallation d’équipements spor-
tifs".

Nathalie CORNAND

En partenariat étroit avec le Syndicat in-
tercommunal du bassin versant de l’Hu-
veaune (SIBVH) et la Métropole, la Ville
d’Aubagne porte une étude sur un tronçon
d e p r è s d e 2 k m d ’ H u v e a u n e e n
centre-ville, dans une zone classée rouge
par le Plan de prévention des risques inon-
dations (PPRI) en cours de finalisation.

Il s’agit d’optimiser le pouvoir écrêteur
des stades du complexe sportif Mésones,
de reprofiler le lit de la rivière afin de ré-
duire la vulnérabilité au risque inondations
dans ce secteur, où sont implantés des ly-
cées et des habitations, et en aval. Un che-

minement, un parcours sportif et autres
installations de loisirs y seront installés.

"Créer un accès aux PMR du boulodrome
au lycée Eiffel, une zone « no kill » pour les
pêcheurs, sans oublier l’installation d’un
parc urbain à Mésones avec des agrès sur les
berges sur le modèle ciotaden, donnera la
possibilité aux habitants de faire du sport
sur les berges", explique Pascal Agostini, pre-
mier vice-président du SIBVH et adjoint dé-
légué aux sports de la Ville d’Aubagne.

"Les communes ont tout intérêt à faire ap-
pel au SIBVH pour obtenir des aides en
conséquence car nous ne sommes pas un

grain de sable dans les rouages mais bien un
partenaire pour l’avenir dans la gestion des
cours d’eau", souligne le président du
SIBVH, Christian Ollivier.

"À Aubagne, le projet est moins avancé,
rappelle Estelle Fleury, la directrice du
SIBVH. C’est pourquoi l’Agence de l’eau pro-
pose d’abord une aide à hauteur de 50 % du
montant total de 100 000 euros pour les
études de faisabilité. Ces dernières devraient
être lancées au cours de ce premier trimestre
pour un début des travaux en 2018 et une
livraison d’une première phase en 2019".

N.C.

À L’UTL

Nouvel accident du
côté de Saint-Mitre

Cet espace acquis par la commune en 2001 a déjà connu des
crues. / PHOTO DR

À cet endroit de la route, les platanes au milieu de la chaussée
empêchent une bonne visibilité. / PHOTO C.L.N.

Les responsables du SIBVH et de la Métropole ainsi que les élus travaillent sur le projet. / PHOTO N.C.

L’Agencedel’eauprimedeux
projetsduSyndicatdel’Huveaune
Le Parc de la confluence à Auriol et une étude au complexe Mésones
d’Aubagne font partie des lauréats de l’établissement public de l’État

ETAUSSI

Le projet de cheminement et de parc urbain à l’étude

"Un exemple parfait
des compétences
de l’Agence de l’eau."

NOTEZ-LEl Le lotoduPCF auCercle de l’Harmonie.La section
d’Aubagne du Parti Communiste Français vous invite à participer
à son loto qui aura lieu au Cercle de l’Harmonie, cours Beaumond
à Aubagne, ce samedi 18 février à 14 h 30 avec démarrage à 15 h
précises. Le carton est à 4,50¤, 12¤ pour 3 cartons, un carton gra-
tuit pour 3 cartons. Sont prévus 6 tours à 2 quines et 7 cartons par
tour, un 7e tour avec carton plein pour le gros lot. Un 8e tour avec
un lot de consolation. Les lots en jeu sont paniers garnis, filets dé-
jeûner, corbeilles et coffrets divers, coffrets tradition provençale,
gros lot surprise incluant plusieurs cadeaux, bons d’achat.

l Pocket films à lamédiathèque.Aijourd’hui de 10h à 12h à la mé-
diathèque Marcel Pagnol, atelier de pocket films à partir de 10
ans. Initiation aux techniques de création (scénario, capture
d’images...) et réalisation d’un pocket film.
‘ Sur inscription au u04 42 18 19 90.

FAITDIVERS
Traficdestup:Septsuspectsdontunenourricede
66ansarrêtésà laTourtelle
Après une intense surveillance, l’heure du coup de filet. Mercredi
dernier, la brigade des stupéfiants de la sûreté départementale a
soldé par une opération d’envergure, au cœur de la cité La Tour-
telle, à Aubagne, plusieurs mois d’investigations menées en toute
discrétion.
Ouverte en fin d’année 2016, l’enquête avait permis de "dresser l’or-
ganigramme du réseau" et de cibler plusieurs planques poten-
tielles. Au cours de leurs observations quotidiennes, les fonction-
naires étaient arrivés à la conclusion que ce point de revente de
stupéfiants, "surveillé par un grand nombre de guetteurs", donnait
lieu à près de "100 transactions de cocaïne et de cannabis par
heure". La descente effectuée le mercredi 8 février aura permis de
conforter les suspicions autour d’une équipe "très organisée". "Ils
s’approvisionnaient dans le 14e arrondissement de Marseille et re-
crutaient même des vendeurs dans cette ville voisine pour faire face
à la demande", confie une source policière.
Au total, sept personnes considérées comme "les têtes du réseau"
ont finalement été arrêtées et placées en garde à vue. Dans le lot,
une "nourrice" âgée de 66 ans qui conservait une partie de la mar-
chandise à son domicile. Bilan des perquisitions ? 216 grammes de
cocaïne, 1 kilo de cannabis et près de 2 000¤ en liquide saisis. Mais
aussi deux carabines, un gilet pare-balles et 450 cartouches de ca-
libre 7,62, celui utilisé pour faire cracher les kalachnikovs.
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